
                     Pour les chrétiens, Dieu est  l’Origine du Bien Commun.  

Chacun des 7 jours de la Création est ponctué par un constat de Bien : « et Dieu vit que cela était bon ». 
Projet divin d’un monde équilibré empreint de sagesse (Genèse), don inconditionnel et gratuit, offert à la 

communauté humaine. Mais, l’homme ne répond pas toujours au DON de Dieu, il en pervertit le Projet. La 
violence surgit,  corollaire de l’éloignement de Dieu. Noé et le déluge salvateur, Abraham et le OUI à Dieu, puis le long 
chemin vers la Terre promise : c’est une lente reconstruction de la relation entre Dieu et l’humanité (Gn 9; Gn 17; et Ex 6), à 
travers un peuple élu - Israël - qui se voit confier par l’intermédiaire de Moïse la Loi, destinée à contenir la violence que le 
refus du Projet divin a libérée. La conduite des uns rejaillit sur les autres ! Pour vivre ensemble il faut faire grandir  le souci 
du Bien Commun et la fidélité commune. En résumé, les traditions bibliques considèrent le monde créé et la vie, humaine ou animale, 

comme un Bien Commun, don de Dieu.  

 

  Evangile et Bien Commun.  
 La bonne gestion d’un Bien Commun implique un partage 
équitable, garant de paix. Sur le plan matériel, les Evangiles 
s’intéressent à la juste répartition des biens et à la justice 
communautaire par le règne de la charité et de la gratuité, 

souvent en contraste flagrant avec les valeurs de ce 
monde. Il nous montre comment l’Eglise ne doit 
pas manquer  son but :  suivre le Christ. 
 Le partage liturgique du Pain et de la Coupe ne 
doit pas être dissocié des réalités 
sociales : les riches ne peuvent 
mépriser les pauvres. Sur le plan 

spirituel, les talents et les dons que 
chacun a reçus personnellement, fruits de l’Esprit 
Saint, sont  donnés pour le Bien Commun. St Pierre, 
notamment, exhorte chacun à mettre ses talents et ses dons au 
service du Bien Commun  : « Mettez-vous, chacun selon le 
don qu’il a reçu, au service les uns des autres, comme de 
bons administrateurs de la grâce de Dieu » 1 Pierre 4.10  

Pape François - encyclique Laudato si publié en 2015 : « Dans les 
conditions actuelles de la société mondiale, où il y a tant d’inégalités et où 
sont toujours plus nombreuses les personnes marginalisées, privées des 
droits humains fondamentaux, le principe du Bien Commun devient 
immédiatement, comme conséquence logique et inéluctable, un appel à la 
solidarité et à une option préférentielle pour les plus pauvres ».  

Alors que les sociétés européennes se déchirent 
dans le contexte de l’industrialisation, La Doctrine 
sociale de l’Eglise est publiée en 1891 par le 
Pape Léon XIII. Elle  formalise les idées de 
« Bien Commun et de destination universelle 
des biens » auxquels elle rajoute  4  autres 
points : laÊ dignitéÊ deÊ laÊ personneÊ humaine,Ê 
la subsidiarité,  la  solidarité, la  participation. 

Pape Jean XXIII Concile Vatican II publié en 
1965 : « Dieu a destiné la terre et tout ce qu’elle 
contient à l’usage de tous les hommes et de tous les peuples, en 
sorte que les biens de la création doivent équitablement affluer 
entre les mains de tous, selon la règle de la justice inséparable de 
la charité »  « Le Bien Commun est la somme des conditions de 
la vie sociale qui permettent aux groupes sociaux et à leurs 
membres d'accéder relativement pleinement et facilement à leur 
propre épanouissement »  (encyclique Gaudium et Spes GS69.1). 

Catéchisme de l’Eglise Catholique : 
Le Bien Commun suppose trois éléments 
essentiels : le respect de la personne et de ses 
droits fondamentaux, le bien-être social et le 
développement du groupe et enfin la paix.  

     De nombreux grands textes de l’Eglise 
        éclairent l’idée de Bien Commun Dans la Bible, le Bien Commun donne le sens 

et l’exigence de toute la vie sociale : il est un 
chemin de bonheur et de salut. Dans la 
pensée chrétienne il vient rappeler l’horizon : 

celui d’une communion humaine universelle et 
d’un développement qui doit bénéficier à chacun et 
à tous.  Le concept de Bien Commun figure dans 
la théologie chrétienne à partir de Thomas d’Aquin, 
au XIIe siècle où il désigne l’inclination naturelle de 
la Création dans son ensemble vers le Bien 
suprême qui est DIEU. Le texte biblique 
(Pentateuque)  illustre la manière dont Dieu fonde 
une communauté : communauté de personnes, 
communauté spirituelle, communauté de biens. 

 

 

 Si le Bien Commun est issu de toute la Bible, il est essentiellement contenu  

dans le  

« Je vous donne un commandement nouveau : c’est de vous aimer les uns les autres. 
Comme je vous ai aimés, vous aussi aimez-vous les uns les autres ».     

 (Evangile selon Saint Jean 13,34). 


